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Au-delà de la mémoire de deux grandes 
figures qui ont porté la Cause du Bien-
heureux Columba Marmion, Dom Mark 
Tierney (Glenstal Abbey) et Dom Gerard 
Benckert (Marmion Abbey), nous avons 
voulu privilégier, dans ce numéro, l’année 
de la Femme. Ce thème a été retenu pour 
l’exposition qui se tient en l’honneur du 
Bienheureux dans la Basilique abbatiale 
de Maredsous. Nous présentons une pe-
tite synthèse des relations du Bienheureux 
avec les femmes de son temps. Cela oblige 
à percevoir l’impact de sa spiritualité à tra-
vers le prisme d’une parole très largement 
adressée à des dames.

Nous aurions voulu y joindre la publica-
tion d’une Conférence de Dom Marmion 
aux Sœurs bénédictines de Maredret en 
novembre 1917. Cette Conférence fait 
partie d’un lot numéroté de 29 Confé-
rences données entre les 21 mai 1916 
et le 22 décembre 1922. Un recueil ré-

cemment ‘redécouvert’ dans des archives 
de l’abbaye de Maredret et dont on ne 
sait pas encore exactement l’origine et la 
destination. Faute de place dans le Cour-
rier, cette Conférence, intitulée Pourquoi 
nous devons devenir des saints, est publiée 
en même temps que la présente livraison 
du Courrier du Bienheureux Dom Colum-
ba Marmion dans le site web qui lui est 
consacré et qui, désormais, sera également 
accessible en anglais. On a peu publié 
jusqu’ici les Conférences de Dom Mar-
mion en tant qu’unités vivantes, proches 
d’un enregistrement ‘life’! Presque tou-
jours, les pensées et les idées de ses confé-
rences ont été transformées en paragraphes 
lissés par Dom Thibaut et insérés dans un 
plan systématique. Nous espérons pou-
voir livrer d’autres reports de Conférences 
semblables, soit directement dans le site 
web, soit dans de prochaines livraisons du 
Courrier.

La demande de plus en plus fréquente 
de reliques du Bienheureux par des fidèles 
des Philippines, du Brésil, des États-Unis, 
mais aussi d’Allemagne, d’Angleterre ou 
d’autres pays, témoigne d’une expansion 
de son culte; tout comme d’ailleurs l’aug-
mentation des billets de prière à sa tombe 
dont on aura recueilli plus d’un millier 
cette année durant les deux mois de l’ex-
position autour de la date de sa fête.

Enfin, la bénédiction solennelle d’un 
monument à la mémoire de l’ordination 
sacerdotale de Joseph Marmion en l’église 
de Sainte-Agathe-des-Goths à Rome sou-
ligne le caractère universel de son ministère 
sacerdotal: “sa doctrine spirituelle fondée 
sur la Sainte Écriture, la liturgie de l’Église 
et la doctrine de S. Thomas d’Aquin reste 
toujours valable et attirante” (J. Murphy) 
surtout pour les clercs d’aujourd’hui.

Tom Marmion et sa femme Bernadette 
avaient accepté, lors de leur dernier pas-
sage à Maredsous à la Semaine Sainte de 
2012, de prendre en charge la mise en lan-
gue anglaise des principales ressources qui 
demandaient un tel traitement dans le site 
web consacré, depuis 2011, au Bienheu-
reux Columba Marmion.

Yolande Juste a pu adapter ces éléments 
de traduction pour donner un accès en 
langue anglaise aux différents chapitres de 
ce site et élargir ainsi l’audience de la Pos-
tulation de la Cause.

It is now possible to access the Postula-
tion’s Web Site www.marmion.be in En-
glish. This achievment is a work and a gift 
of Tom and Bernadette Marmion. We 
want to thank them warmly for their co-
mitment to the Cause of their Blessed 
ancestor!

www.marmion.be

Le site web de la Postulation de la Cause en version anglaise!
Marmion Web Site now accessible in English! 
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Né le 10 janvier 1925 à Dublin, le P. Mark Tierney a fait profes-
sion monastique, le 20 mai 1945, au Prieuré de Glenstal (Abbaye 
en 1957) qui avait été fondé par Maredsous en 1927 en souvenir 
de Dom Columba Marmion.

Le P. Mark a fait deux années d’études de théologie à Maredsous 
en 1950-1952. Il a été ordonné prêtre, le 11 juillet 1954.

Très vite, il est devenu professeur d’histoire au Collège de Glen-
stal. Il s’était en effet spécialisé dans l’histoire d’une nation ir-
landaise encore toute jeune dans son autonomie acquise par la 
lutte et dans le sang en 1921-1923. Plusieurs manuels d’histoire 
de l’Irlande furent rédigés par le P. Mark Tierney. Ils ont servi à 
l’enseignement de tous les petits Irlandais jusqu’à très récemment. 
On peut trouver la synthèse de sa vision dans The Birth of mo-
dern Ireland (1969) ou encore Modern Ireland since 1850 (Gill & 
McMillan, 1978).

En classant les archives de l’archevêché de Cashel et en publiant, 
en 1976, la vie du cardinal Croke qui en fut l’archevêque, il s’est 
fait une solide réputation sur l’histoire locale, réputation qui sera 
complétée par son travail sur la paroisse de Murroe (2004). Mais 
la vie du cardinal Croke lui permit de commencer ses voyages au 
long cours puisqu’il y suivit le missionnaire que fut Croke. Cela 
lui permit ainsi de visiter l’un de ses frères missionnaire aux îles 
Fidji, tandis qu’un autre, Philip, moine bénédictin comme lui, 
assure la stabilité de la famille à Glenstal!

Cette réputation d’historien n’est plus à faire quand le P. Olivier 
Raquez, récemment nommé Postulateur de la Cause du Serviteur 
de Dieu, Dom Columba Marmion, lui demanda, en 1986, de 
prendre en main la rédaction de la Biographie critique qui deve-
nait la pièce majeure exigée par les nouveaux décrets (1984) de la 
Congrégation pour les Causes des Saints en vue de la Positio super 
virtutibus et fama sanctitatis. Le P. Mark fut également nommé 
Vice-Postulateur de la Cause en remplacement de son confrère le 
P. Bernard O’Dea.

Le P. Mark se mit aussitôt au travail. Et, depuis cette époque, 
il fit de longs séjours réguliers à Maredsous qui deviendront an-
nuels à partir de 1998. Mais la création de la Biographie critique 
sera un peu laborieuse car le Vice-Postulateur de Maredsous, le P. 
Gisbert Ghysens, en archiviste extrêmement prudent, ne donnait 
à l’historien que les seules pièces dont 
celui-ci soupçonnait logiquement l’exis-
tence. Malgré ces restrictions, le travail 
sera presque terminé lors du décès du P. 
Ghysens (3 mars 1993).

Je pris la succession du P. Gisbert 
Ghysens comme Vice-Postulateur. J’or-
ganisai un dépôt d’archives séparé pour 
tous les papiers qui ont trait à la Cause 
de Dom Marmion et le rendis accessible 
aux chercheurs en normalisant les boîtes 
d’archives avec un inventaire minimum 
avant de commencer l’inventaire systé-
matique. Le P. Mark Tierney put enfin 
consulter des ensembles documentaires 
auxquels il n’avait jamais eu accès jusque 
là. Le travail s’accéléra donc, d’autant 
que son manuscrit fut pris en charge par 
l’équipe d’Informatique et Bible que je 

dirige, et, plus particulièrement, par Yolande Juste qui mit cette 
Positio dans la forme requise pour en faire des volumes aux normes 
romaines, jusqu’à la reliure en cuir rouge pour les 50 exemplaires 
exigés par Rome. Ceux-ci furent présentés, en juin 1994, à la 
Congrégation pour les Causes des Saints par le P. Mark Tierney 
accompagné du P. Olivier Raquez, du Fr. R.-Ferdinand Poswick 
et de Yolande Juste.

Dès 1994, une rédaction moins formalisée de la Biographie 
critique parut chez Columba Press sous le titre Dom Columba 
Marmion. A Biography. Elle sera traduite en néerlandais (1999), 
en français par Léon-Hubert Oldenhove (2000) et en allemand 
(2002). Une version anglaise abrégée paraissait également pour la 
Béatification (2000).

Désormais le P. Mark suivait de près l’évolution du dossier ro-
main et fit toutes les démarches pour assurer la relance du procès 
sur un miracle possible. De nombreuses fois il rendit visite, aux 
États-Unis, à la famille Bitzan ainsi qu’aux témoins et aux ins-
tances médicales attestant le caractère miraculeux de cette longue 
rémission d’un cancer du sein avec métastases aux poumons, jugé, 
en 1965, comme étant en phase terminale. À la date de la présente 
note, Pat Bitzan vit toujours en arrière-grand-mère heureuse au 
milieu de ses nombreux enfants!

Ce dossier en vue de la Positio super Miraculo fut l’occasion 
d’une procédure unique qu’aimait raconter le P. Mark: devant 
la disparition, à la Congrégation pour les Causes des Saints, des 
radiographies qui faisaient preuve dans ce dossier, et, après une 
petite altercation avec le responsable, le P. Mark fut autorisé par 
Mgr Di Ruberto à passer toute une journée avec Yolande Juste 
pour fouiller dans tous les dépôts où ce genre de dossiers pou-
vaient se trouver et tenter de les retrouver! En vain! Mais la mau-
vaise conscience des responsables fut, en fin de compte, favorable 
à l’avancement de la Positio super Miraculo et à son traitement. Les 
faits furent reconnus comme miraculeux par la Commission mé-
dicale romaine le 13 octobre 1999; puis, les 5 et 18 janvier 2000, 
par les théologiens et cardinaux. Le Décret de reconnaissance du 
miracle fut promulgué le 27 janvier 2000! C’était la fin de cette 
étape quelque peu haletante, puisque, dès le 28 janvier, le Secré-
taire d’État du Saint-Siège pouvait annoncer au Postulateur de la 

Cause que Dom Marmion serait béatifié le 3 
septembre 2000.

Le P. Mark fut évidemment très présent 
à toutes les préparations de cette béatifica-
tion, animant de son humour tout irlandais 
la petite équipe qui en assura l’intendance. 
L’image du Bienheureux dévoilée sur la fa-
çade de Saint-Pierre fut choisie par lui et re-
prise d’un portrait de Delmelle qui se trouve 
à Glenstal. Elle a servi, ensuite, pour toute 
l’imagerie d’après la béatification.

Et après? Très vite il fut clair qu’une prio-
rité devait être donnée à la publication des 
lettres de Marmion: seul le P. Mark connais-
sait suffisamment les tenants et aboutissants 
des différents correspondants de Dom Mar-
mion et leurs situations historiques pour 
donner une édition de référence de ces 1.730 

Father Mark Tierney, biographe du Bienheureux Columba Marmion  
et Vice-postulateur de sa Cause (1925-2011)

Father Mark Tierney, biographe du Bienheureux Columba Marmion  
et Vice-postulateur de sa Cause (1925-2011)
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lettres connues. Un long «travail de bénédictin» pour lequel 
il trouva toujours l’aide bienveillante, amicale et patiente du P. 
Philippe Waffelaert, le bibliothécaire de Maredsous, comme celle 
de nombreux autres confrères! Il trouva aussi un large accès aux 
Archives Marmion et n’hésita pas à faire de nombreux voyages 
vers les divers dépôts possibles d’Archives de maisons où avaient 
vécu des correspondants de Dom Marmion. Mais il aimait sur-
tout «raconter» l’histoire de Dom Marmion – comme il racontait 
l’histoire de l’Irlande ou celle de l’Abbé de Caigny, fondateur du 
monastère de Trinidad (un chantier encore inachevé au moment 
de son décès) –! Par contre, il avouait volontiers qu’il n’était pas 
fait pour ce travail minutieux d’édition et de notes critiques que 
demande la publication de pareils documents. Heureusement, 
sous ce dernier aspect, il reçut, entre 2004 et 2008, l’aide efficace 
du P. Nicolas Dayez, du Fr. R.-Ferdinand Poswick et de Yolande 
Juste (Informatique & Bible) de telle façon que cet imposant mo-
nument (1.362 pages) puisse paraître pour le Congrès des Abbés 
bénédictins à Rome, à l’automne 2008 (Columba Marmion, Cor-
respondance 1881-1923, Paris F.-X. de Guibert, 2008).

Parallèlement, le P. Mark avait noué amitié avec Alan Bancroft, 
un notaire retraité qui s’était épris des Écrits de Dom Marmion et 
s’était mis à en donner une traduction anglaise plus actuelle (plus 
anglosaxonne que celle des moniales de Thyburn). Deux volumes 
de cette nouvelle traduction ont pu paraître du vivant du P. Mark: 
Christ, The Life of the Soul, Zaccheus Press, 2005 et Christ in His 
Mysteries, Zaccheus Press, 2008.

Dans son rôle de Vice-Postulateur (1986-2006), le P. Mark ne 
manquait aucune occasion, tout au long de ses nombreux voyages 
autour du monde, de sensibiliser de nombreux auditoires et mé-
cènes à l’histoire et à la spiritualité de Dom Marmion.

Il avait bien perçu que sa biographie, rédigée originellement 
comme un dossier pour un procès en béatification, était trop ana-
lytique. Il y manquait des développements sur la pensée, la théo-
logie, la spiritualité du Bienheureux. C’était la tâche à laquelle il 
s’était attaqué dès la fin de l’année 2008.

Mais, dès qu’il fut mis au courant de la guérison inexplicable 
de J. Peter Andersen à Vancouver, en été 2010, attribuée à l’in-
tercession du Bienheureux Columba Marmion, il tint aussitôt à 
nouer amitié avec la famille du «miraculé»! Sa femme, Charlène 
Andersen, est venue remercier le Bienheureux à sa tombe, le 3 oc-
tobre 2011, avec un groupe de sa paroisse en pèlerinage mené par 
leur pasteur, le P. Horgan, grand lecteur de Dom Marmion. Une 
des dernières photos du P. Mark Tierney le voit en compagnie de 
Charlène Andersen dans l’église abbatiale de Maredsous! 

De son projet de livre sur la spiritualité de Dom Marmion, il a 
laissé une trentaine de pages rédigées en anglais. Cet écrit débutait 
comme suit: «Quand Dom Raymond Thibaut publia sa biogra-
phie de l’Abbé Marmion en 1929, il donna comme sous-titre à 
son livre «Un Maître de la vie spirituelle». Les contemporains de 
Marmion s’accordaient largement sur le fait qu’il méritait ce titre. 
Toute sa vie était centrée sur les réalités spirituelles. Le cardinal 
Mercier avait dit que Marmion faisait «toucher Dieu».

Le P. Mark Tierney vient de faire cette expérience de façon défi-
nitive, le 31 décembre 2011, au terme d’une brève hospitalisation 
aux cliniques universitaires de Mont-Godinne. Ses cendres ont 
été ramenées à Glenstal, son monastère. Maredsous ne soulignera 
jamais assez la générosité de sa comunauté d’avoir mis aussi lon-

guement le P. Mark à disposition de la Cause du Bienheureux 
Columba Marmion. Pas de doute qu’il a été accueilli par celui 
dont il a, si longtemps et si  profondément, médité la vie pour la 
proposer en modèle!
 fr. R.-Ferdinand Poswick, o.s.b.
  Vice-Postulateur
 Maredsous, 31 janvier 2012

Merci à la Lettre de Maredsous de nous avoir autorisé à reproduire cet 
article.

 � Nota Bene:  
La bibliographie complète de ce que le P. Mark Tierney a publié 
sur Dom Marmion reste à faire, mais on trouvera ci-dessous la 
liste des articles publiés dans la Lettre de Maredsous:

 � Les étapes de la Cause de canonisation de Dom Columba 
Marmion, LLM, 1994/2, pp. 9-18.

 � Dom Columba Marmion. Repères biographiques, LLM, 2000/3 
pp. 118-121.

 � Aux origines de l’abbaye de Glenstal, LLM, 2002/2, pp. 57-62.
 � Aux origines du Christ vie de l’âme. Le rôle de Mère Agathe de 

Fonvent, LLM, 2009/1, pp. 16-26
Et, également dans le Supplément à la Lettre de Maredsous 
2008/1, publié pour le 150e anniversaire de la naissance de dom 
Marmion:

 � Introduction aux Lettres du Bienheureux Columba Marmion, pp. 
72-83.

 � An Introduction to the Letters of Blessed Columba Marmion, pp. 
84-95.

© Photo C. Sertsé

Father Mark Tierney, biographe du Bienheureux Columba Marmion  
et Vice-postulateur de sa Cause (1925-2011)
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À travers la Correspondance du Bienheu-
reux Columba de Maredsous on peut trouver 
la trace de plus de 115 personnes de sexe fémi-
nin qui furent en relation avec lui – et ceci sans 
compter un nombre encore plus considérable 
de religieuses faisant partie d’une des commu-
nautés féminines auxquelles il prodiguait ses 
conseils ou de jeunes filles des pensionnats où 
il prêcha des retraites marquantes!

Sa Correspondance nous donne précisément 
le témoignage de ce qu’il ne s’agit pas de re-
lations anodines, mondaines et superficielles. 
Ces relations sont celles d’un conseiller, d’un 
ami, d’un «directeur de conscience» (comme 
on disait alors, mais c’est une expression que 
Marmion n’aimait pas trop [Dans une lettre à 
Simone du Chastel]). Elles n’étaient pas unila-
térales, car il aimait confier son propre chemi-
nement spirituel à l’avis des amies spirituelles 
avec lesquelles il se sentait le plus en confiance.

Le poids de la féminité familiale
Son expérience de la féminité commence, 

bien sûr, comme pour tout petit humain, 
par l’empreinte maternelle. Celle-ci sera forte 
puisqu’après avoir engendré quatre filles (dont 
trois deviendront religieuses) et deux garçons 
morts en bas âge (2 ans, 1 an), le petit Joseph 
est attendu comme un don du ciel que sa mère, 
Herminie (française d’origine), consacrera à 
Dieu dès avant sa naissance. Elle encouragera 
donc, chez le petit Joseph, le développement de 
la conscience d’une vocation dès le plus jeune 
âge, notamment en l’habillant principalement 
de vêtements sombres, comme un petit «curé»! 
Cette empreinte est amplifiée par la piété fa-
miliale stimulée par trois des sœurs qui le pré-
cèdent: Lizzie (de 9 ans son aînée), Flora (qui 
a 5 ans de plus que lui) et Rosie (qui en a 3 
de plus que lui). Toutes trois entreront chez les 
Sœurs de la Miséricorde. Lizzie entre au cou-
vent quand il a 12 ans (1870); Flora, quand il a 
15 ans (1873); Rosie, la plus proche de lui par 
l’âge, quand il a 16 ans (1874). Mark Tierney 
retient de cet environnement: «L’influence pré-
dominante de l’élément féminin dans la mai-
son, sa mère, sa tante Kate et ses sœurs, dut le 
marquer. Il est indéniable qu’au cours de sa vie 
sacerdotale, il manifesta un intérêt particulier 
au progrès et au bonheur des femmes» [Mark 
Tierney, Columba Marmion, Une biographie, 
Lethielleux, 2000, p. 20].

Joseph Marmion restera en contact jusqu’à 
la fin de sa vie avec l’aînée de ses sœurs qui 
épousera Stephen Joyce. Le ménage habitera 
un temps à Bruxelles. Mais Dom Columba res-
tera proche d’elle, après le décès de son époux, 
à travers les liens continus qu’il garde avec leurs 
deux filles: l’une devient moniale bénédictine 
à l’abbaye de Maredret, près de Maredsous, 
sous le nom de Dame Cecilia et l’autre devient 
chanoinesse de Saint-Augustin à Jupille. Mary 
Joyce accompagnera encore son frère Joseph 

(Columba) quand il présidera, comme Abbé de 
Maredsous, le pèlerinage diocésain à Lourdes 
du 18 au 26 septembre 1922, quatre mois 
avant son décès. 

Une dévotion mariale solidement ancrée
Ce pèlerinage est une belle inclusion de toute 

la vie du Bienheureux Columba dans une piété 
mariale qui commence dès sa prime jeunesse 
puisqu’il signe ses premières correspondances 
connues avec les lettres E. de M.: Enfant de 
Marie. Élu Abbé, il choisira la fête du Rosaire 
pour sa bénédiction abbatiale le 3 octobre 1909 
(date où sa fête est célébrée à Maredsous et dans 
le diocèse de Namur). Figure féminine par ex-
cellence, Marie n’est jamais dissociée de son fils 
Jésus dans la pensée et l’expression du Bienheu-
reux: «Marie est, par dessus tout, la Mère de 
Jésus, dont la mission est de nous former à son 
image» [Le Christ vie de l’âme, 1998, p. 324].

Comme étudiant au Séminaire, puis comme 
jeune prêtre, il restera très proche de sa famille, 
avec une vive conscience de sa responsabi-
lité vis-à-vis de sa mère et de ses «petits» frères 
Franck et Matthew de 2 et 5 ans ses cadets. 
Pour aider Matthew à payer ses études de mé-
decine, il gardera son poste de professeur au 
Grand Séminaire, plutôt que de suivre tout de 
suite sa vocation bénédictine.

Avec les communautés religieuses féminines
Dès son retour des études de théologie faites 

à Rome, Joseph Marmion devient vicaire à la 
paroisse de Dundrum. Mais il est en même 
temps aumônier des Sœurs du couvent du 
Sacré-Cœur à Mount-Anville ainsi que d’un 
asile pour femmes aliénées sur le territoire de 
la paroisse.

Quand il devient professeur au Grand Sémi-
naire de Clonliffe, il est nommé aumônier des 
Rédemptoristines de Drumcondra. Il va célé-
brer la messe chez elle tous les matins de sep-
tembre 1882 à octobre 1886. C’est là qu’il ac-
compagnera longuement et à ses côtés, la Sœur 
Mary-Clare qui se meurt en août 1884. Une 
veille de proximité pour cette jeune fille dont 
il décrit l’ultime combat dans un texte plein 
d’émotion [Columba Marmion, Correspon-
dance, 1881-1923, F.-X. De Guibert, 2008, pp. 
33-34]. C’est à la même époque qu’il envoie 
une jeune fille comme novice chez les Sœurs de 
la Miséricorde à Dunmore East dont sa sœur 
Lizzie (Sœur Columba) vient d’être nommée 
supérieure (1885). Il encourage cette jeune fille 
dans sa vocation [Columba Marmion, Corres-
pondance, 1881-1923, F.-X. De Guibert, 2008, 
pp. 36-38].

Par ces premiers engagements pastoraux 
en direction des couvents de femmes, on voit 
l’esquisse d’un des traits majeurs de l’apostolat 
qu’il continuera de développer tout au long de 
sa vie.

Il est intéressant de dresser la liste des cou-

vents de femmes où il fut aumônier, prédi-
cateur, conseiller ou confesseur régulier ou 
extraordinaire:

 � Sœurs de la Miséricorde à Dunmore East
 � Sœurs de la Miséricorde à Clonakilty
 � Couvent des Sœurs du Sacré-Cœur à 

Mount-Anville
 � Rédemptoristines de Drumcondra
 � Chanoinesses de Saint-Augustin à Jupille
 � Chanoinesses de Saint-Augustin à Lede
 � Chanoinesses de Saint-Augustin à Colle 

Ameno
 � Chanoinesses de Saint-Augustin au 

Couvent anglais (Bruges)
 � Chanoinesses de Saint-Augustin à 

Hayward’s Heath
 � Chanoinesses de Saint-Augustin à Westgate
 � Ursulines de Hamont
 � Carmélites de Louvain (Leuven)
 � Bénédictines de Maredret
 � Adoratrices du St-Sacrement de 

Montmartre à Ganshoren (devenues 
Bénédictines)

 � Adoratrices du St-Sacrement de 
Montmartre à Tyburn (devenues Bénédictines)

 � Bénédictines de la rue Monsieur (Paris)
 � Bénédictines anglicanes converties de St-

Bride à Milford Haven
 � Bénédictines de Stanbrook
 � Bénédictines de la Paix Notre-Dame 

(Liège)
 � Bénédictines de Ventnor (île de Wight)
 � Bénédictines de Ste-Gertrude (Leuven)
 � Bénédictines en cours de fondation à 

Wépion (future communauté d’Ermeton)
 � Carmélites de Virton
 � Clarisses de Cork

L’ami spirituel et le conseiller de ces dames
Mais, à travers des contacts plus personnels, 

on voit encore, dans ses relations religieuses fé-
minines: des Dominicaines, des Servantes du 
Saint-Sacrement, des Bénédictines de la Paix 
Notre-Dame (Liège) et de Wépion (plus tard 
Ermeton), des Dames d’Ypres, des Filles du 
Cœur de Jésus, des Bénédictines de Dourgne, 
de Ryde (Angleterre), de Bormouth (Irlande), 
des religieuses du Sacré-Cœur, des Bénédictines 
d’Hurtebise, des Bénédictines du Saint-Sacre-
ment (Milan), des Catéchistes Missionnaires, 
des Carmélites de Dijon.

Soit, plus de 25 communautés religieuses fé-
minines où il exerça son influence entre 1881 
et 1923 (pendant 42 ans); à quoi il faut ajouter 
une quinzaine de relations qui donnèrent occa-
sion d’une correspondance dont on a conservé 
la trace.

Le point final de ce type de relations sera 
donné par la dernière lettre connue de Dom 
Columba Marmion, une lettre postulatoire, 
datée du 25 janvier 1923, en faveur de la béa-
tification d’Émilie d’Oultremont, fondatrice 
de la Société de Marie Réparatrice [Columba 
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Marmion, Correspondance, 1881-1923, F.-X. 
De Guibert, 2008, pp. 1265], béatifiée le 12 
octobre 1997.

Les saintes femmes aux sources de sa 
spiritualité?

Cet apostolat auprès des communautés fémi-
nines sera une des sources principales de la mise 
par écrit de sa prédication. Les Sœurs prenaient 
de nombreuses notes (particulièrement à l’ab-
baye de Maredret), et cela presque en sténogra-
phie comme l’a bien montré le P. Tierney [M. 
Tierney, Aux origines du Christ vie de l’âme. Le 
rôle de Mère Agathe de Fonvent, dans La Lettre 
de Maredsous, 2009/1, pp. 16-26.]. Ces notes, 
et les commentaires des Sœurs, très vigilantes 
pour que l’on ne défigure pas les propos du pré-
dicateur, serviront à Dom Raymond Thibaut 
pour son travail d’édition de la trilogie de Dom 
Marmion.

On pourrait donc dire que sa spiritualité qui 
a eu tant d’influence et qui constitue le mo-
tif principal de l’exemplarité qui provoquera 
sa béatification, s’est principalement forgée au 
contact de ces communautés et de ces person-
nalités religieuses féminines. L’opuscule Sponsa 
Verbi publié par Dom Thibaut peu après le 
décès de Dom Marmion en 1923, conférences 
dans lesquelles il exalte la vie contemplative 
féminine, n’est-il pas une hymne à la sainteté 
sponsale de la vie religieuse (la relation homme-
femme comme ‘sacrement’ (mysterium) de la 
relation entre le Christ et l’Église selon S. Paul)?

On le voit encore plus nettement à travers 
les relations féminines majeures dont sa corres-
pondance nous a laissé des traces importantes. 
Il leur donnait des conseils spirituels, mais, à 
plusieurs, il demande conseil spirituel et confie 
sa propre recherche.

Parmi ces correspondantes, il faut citer 
notamment:

 � Amélie de l’Immaculée Conception, 
à plusieurs reprises Prieure du Carmel de 
Louvain (Leuven) entre 1906 et 1924.

 � Mary Michael Bonnaud (1876-1964), 
chanoinesse de Hayward’s Heath

 � Gabrielle Cambon (1882-1947), Carmélite 
de Virton

 � Cécile de Hemptinne (1870- 1948), 
Abbesse des Bénédictines de Maredret

 � Marguerite-Marie de Richouftz (1870-
1956), Prieure du Carmel de Virton

 � Mary-Berchmans Durrant (1864-1949), 
Prieure de Hayward’s Heath puis au Couvent 
anglais de Bruges.

 � Pierre Adèle Garnier (1838-1924), 
Fondatrice des Adoratrices du Sacré-Cœur de 
Montmartre qui deviendront les Bénédictines 
de Tyburn.

 � Elsie Sassen (1891-1978), Bénédictine 
d’Hekelgem

 � Mary Fidelis Tidmarch (1897-1984), 
chanoinesse à Hayward’s Heath

 � Henriette van Aerden (Sr Marie-Joseph), 
Carmélite de Louvain (Leuven)

 � Raphaël de Vauvrecy (1857-1930), Prieure 
des Bénédictines de la Rue Monsieur (Paris).

 � Benedicta von Spiegel (1874-1950), 
moniale bénédictine à Maredret, puis Abbesse 
de Eischtätt (Münich) – traductrice des 
œuvres de Marmion en allemand.

Les correspondances les plus intéressantes et 
les plus complètes qui nous restent sont celles 
que Marmion entretiendra avec Mère Pierre-
Adèle Garnier (dont on a conservé, ce qui est 
rare, le double des lettres qu’elle écrivit à Co-
lumba Marmion, en plus de celles qu’il lui a 
adressées); ou encore avec la Sœur Mary-Berch-
mans Durrant et avec la Sœur Marie-Joseph 
van Aerden, carmélites de Virton et de Leuven 
respectivement. Sans oublier une correspon-
dance si intime et si régulière avec la Mère 
Cécile de Hemptinne, première Abbesse de 
Maredret, qu’elle éveillera les soupçons un peu 
mesquins de Dom Robert de Kerchhove, l’Ab-
bé du Mont-César où se trouvait alors Dom 
Marmion. Il se mettra à ouvrir toutes ses lettres 
et demandera à Marmion de ne plus continuer 
ces échanges épistolaires!

À travers ces correspondances, on peut voir 
la simplicité et la franchise des relations de Co-
lumba Marmion avec ces femmes qui avaient 
toutes du tempérament si l’on examine d’un 
peu plus près leur curriculum vitae.

Sauf la Mère Garnier et la Prieure des Béné-
dictines de Paris, elles étaient toutes sensible-
ment plus jeunes que Marmion.

Un homme attentif à toutes et sensible à tous 
les aspects de la vie féminine

Ceci nous mène à un troisième groupe de 
relations féminines: beaucoup de femmes 
jeunes, voire de petites filles ou de jeunes 
filles. Qu’elles finissent par devenir religieuses 
comme Violet Susman après le décès de Dom 
Marmion (il l’avait connue et convertie du Ju-
daïsme à Leuven dès l’âge de 13 ans, en 1905); 
ou qu’elles fassent leur vie ‘dans le monde’, 
épouses et mères de famille, comme Laure At-
tout (1898-1972), Simone du Chastel (1891-
1974) ou Philomène Braun (1899-1986) qui 
fut l’auteure d’une des biographies les plus vi-
vantes de Dom Marmion sous le titre de Dom 
Marmion intime (1935).

Il faut aussi évoquer ici Ève de Bonneville 
qui a décrit Dom Marmion dans son roman Le 
remplaçant, mais dont on conserve également 
le témoignage de sa ‘conversion’ en 25 pages 
qu’il vaudrait la peine de publier: «Dès la pre-
mière instruction (de la retraite au pensionnat 
de Jupille), un grand frisson secoua la fillette. 
Elle devait dire par la suite: ‘En présence de 
Dom Columba, mon scepticisme se rendit!’ Le 
scepticisme d’une âme de treize ans! Soit: ce qui 
demeure c’est que celle-ci réalisant à la lettre le 
sens du mot, se retournant du tout au tout, se 

convertit et pour toujours! C’est qu’en présence 
du Père Columba on se sentait devant un saint» 
(extrait du témoignage écrit le 18 février 1937, 
Archives Marmion, Maredsous).

Marmion suivra toutes ces saintes femmes 
dans leur vocation à fonder une famille; il vien-
dra célébrer leur mariage et y prêcher; il sera 
attentif aux joies et aux peines des premières 
grossesses et des naissances successives.

Caractéristique de sa grande sensibilité à la 
psychologie de celles qu’il appellera «mes pe-
tites amies» et qu’il qualifiait souvent d’un sur-
nom (‘mousie’ – ma petite souris ‒ ou ‘mon pe-
tit paon’), il demande à avoir des photos d’elles 
et va jusqu’à demander à Simone du Chastel 
(devenue Madame Henry de Woelmont), de 
lui acheter un album photographique pour y 
insérer toutes ces photos. Les Archives de Dom 
Marmion ont gardé, insigne relique, cet album 
et beaucoup de photos de ses «petites amies»!

Un peu de vanité masculine en tout cela? 
Ce serait de bonne guerre! Et c’est en ce sens 
qu’il faut interpréter le propos qu’on lui prête 
au sujet des nombreuses photos prises de lui 
en compagnie de la reine Élisabeth de Bel-
gique qui vient le rencontrer à Maredsous: 
«elle aime se faire photographier avec de beaux 
hommes!!» …Marmion, beau? Peut-être pas, 
mais l’homme dans toute sa belle spontanéité 
est là!!

Conclusion
En cette ‘année de la femme’ (2012) il était 

probablement bon de rappeler ce versant im-
portant de l’édifice de sainteté reconnu en 
Marmion par sa béatification. Un gros volume 
et un décodage à la lumière de toutes les res-
sources des sciences humaines seraient néces-
saires pour étoffer ce bref tour d’horizon; mais 
ces quelques traits suffisent, nous pensons, à 
justifier notre propos et à appeler l’attention 
sur la richesse ‘féminine’ de la personnalité du 
Bienheureux Columba Marmion souvent im-
ploré par les couples (surtout les femmes) qui 
ont des difficultés à obtenir la naissance d’un 
enfant. L’adoption filiale en Dieu n’est-elle pas 
une bonne nouvelle jusque dans la vie très in-
carnée de tous les croyants?

Fr. R-Ferdinand Poswick, o.s.b.
Vice-postulateur de la Cause  

du Bx Columba Marmion
Maredsous, Pâques 2012
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Le 25 oct obre 2012, a été inauguré 
à Rome, en l’église Sainte-Agathe-des-
Goths où il avait été ordonné prêtre le 16 
juin 1881, un monument à la mémoire 
du Bienheureux Columba qui y a égale-
ment célébré sa première messe, le 17 juin 
1881. Cette réalisation est due à l’initia-
tive du cardinal Raymond Burke, Préfet 
du Tribunal Suprême de la signature apos-
tolique au Vatican depuis 2010 et cardi-
nal-diacre de Sainte-Agathe-des Goths. La 
cérémonie s’est déroulée en présence de 
plusieurs cardinaux, avec 
la participation du primat 
de Belgique, Mgr Léonard, 
de l’évêque de Namur Mgr 
Vancottem et de l’Abbé de 
Maredsous, Dom Lorent. 
Le Postulateur de la Cause, 
Mgr Joseph Murphy, a 
donné à cette occasion une 
conférence sur Les années 
romaines du Bienheureux 
Columba Marmion .

L’inscription latine du monument peut 
se traduire comme suit: “Joseph Marmion 
fut ordonné prêtre pour le diocèse de Du-
blin dans cette église de Sainte-Agathe-
des-Goths par Tobias Kirby, Rect eur du 
Collège Irlandais, le 16 juin 1881. En-
tré ensuite dans l’Ordre de Saint Benoît 
à l’abbaye de Maredsous sous le nom de 
Columba, il en fut élu le troisième Abbé. 
C’est là qu’il mourut le 30 janvier 1923 
après avoir fait montre de hautes vertus 
sacerdotales et avoir brillé par sa sainteté. 

Le Pape Jean-Paul II l’inscrivit parmi les 
Bienheureux du Ciel le 3 septembre 2000.

Raymond Léon, cardinal Burke fit ins-
taller ce monument en l’an 2012”.

Un pionnier: Dom Gerard Benckert de Marmion Abbey (1909-2012)

Un vrai pionnier sur tous les terrains 
de sa très longue vie (102 ans dont 82 de 
profession monastique et 65 ans depuis sa 
consécration abbatiale comme Abbé de 
Marmion Abbey en 1947)!

Gerard Benckert est en effet dans les pre-
mières équipes de moines bénédict ins de 
St-Meinrad (Indiana) où il avait fait pro-
fession en 1932, à travailler à l’Académie 
militaire d’Aurora près de Chicago dont 
St-Meinrad prend la responsabilité à partir 
de 1933.  En 1938, il est nommé head-
master (préfet) de cette Académie pour 2 
ans. Après son doct orat en philosophie à la 
Catholic University de Washington D.C., 
il deviendra Rect eur du Petit Séminaire de 
St-Meinrad. Le 21 mars 1947, il devient le 
premier Abbé de la communauté de Mar-
mion Abbey récemment promue abbaye. 
Il le restera durant 22 années. Il fonde un 
Prieuré et un Séminaire au Guatemala 
en 1965. Donne sa démission d’Abbé en 
1969 et poursuivra sa carrière comme pro-
fesseur au Séminaire de sa fondation de 
San José in Sololà au Guatemala.

Il se réjouit grandement de pouvoir par-
ticiper à la Béatification de Dom Columba 
Marmion à Rome en 2000 car il fut parmi 
ceux qui votèrent, dès 1933, à St-Meinrad, 
la mise de l’école d’Aurora sous le vocable 
et le patronage de Marmion ‘Marmion 
Academy’!

Il rentre à Marmion abbey en 2002 
où il continue une act ivité débordante 
qui lui permet de publier ses mémoires à 
l’occasion de son centenaire en 2009: Me-
moirs of the Founding Abbot of Marmion 
Abbey.

Le Bienheureux Columba honoré à Rome 
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Une exposition dans l’église abbatiale: 
Marmion et les femmes

Pour la 13e fois, Christiane Sersté (aidée par son amie Sr Ger-
trude Libert), a monté avec un grand choix de ses photographies, 
mais également avec d’autres ressources illustratives, une exposi-
tion, qui, cette année, a, enfin, reçu les soins d’un éclairage conve-
nable grâce à Edmond Agie.

Le thème avait été suggéré en fonction de l’Année de la Femme 
(2012) mise en relation avec le constat évident de l’ampleur des 
relations féminines de Dom Marmion tout au long de sa vie de 
prédicateur et de directeur spirituel (voir l’article de R.-F. Poswick, 
page 4).

La progression de la reconnaissance, dans la culture occidentale, 
de l’égalité des droits de la femme par rapport à ceux de l’homme, 
semble être un phénomène typique du 20e siècle. La question de 
la place de la femme dans l’Église est à l’ordre du jour, surtout 
depuis le concile Vatican II dont on a célébré les 50 ans de l’ou-
verture, le 11 octobre 2012!

La sensibilité du Bienheureux Columba Marmion aux besoins 
et aux potentiels spirituels des femmes peut apporter un éclairage 
encourageant à toutes celles qui ont encore le sentiment (souvent 
réel malheureusement) d’être traitées comme des êtres de seconde 
zone!

L’exposition s’est ouverte le 29 août. Elle sera accessible jusqu’au 
29 octobre 2012.
© Photo C. Sertsé

Un pèlerinage de prêtres du diocèse de 
Dublin

Menés pas le P. Jim Caffrey, responsable de la paroisse d’Aran 
Quay où fut baptisé Joseph Marmion, et actuellement, centre 
d’une communauté de Sant’Egidio à Dublin, 37 prêtres de ce 
diocèse sont venus célébrer à la tombe du Bienheureux Columba 
le Mardi 2 octobre. C’est le Père Caffrey qui assure l’homélie: 

Le P. Jim Caffrey et sa communauté avaient très gentiment re-
çus les pèlerins venus dans sa paroisse sur les traces de Dom Mar-
mion en Irlande, en 2010.

Ils ont été accueillis par le Vice-Postulateur qui leur a fait visiter 
l’abbaye et quelques aspects des Archives de Dom Marmion.

Après un lunch au Centre Saint-Joseph ils ont continué leur 
voyage et pèlerinage en Belgique.

12e fête de la foi à Maredsous
Mercredi 3 octobre, jour de la fête de saint Gérard, abbé bâ-

tisseur, et du bienheureux Columba Marmion, abbé enseignant, 
300 jeunes de 9 à 13 ans accompagnés de leurs catéchistes, venus 
des deux provinces du diocèse et du Hainaut, se sont rassemblés à 
l’abbaye de Maredsous pour vivre un temps fort sur leur chemin 
de foi.

Le thème était: «La croix me fait signe». Une quarantaine d’ate-
liers furent animés par les aînés du Collège saint Benoît, dont 
la découverte de la croix d’évangélisation et de celle de Dom 
Marmion,  la contemplation de la relique de la croix, les images 
de la croix, la croix dans les sacrements, le chemin de croix avec 
gestes,… Après le moment de détente du goûter, une veillée de 
prière a clôturé l’après-midi. Le Père François Lear et Théo Mer-
tens ont invité les jeunes, les adultes et les moines présents à chan-
ter et méditer la puissance d’amour et de Vie de la croix dans la 
vie des baptisés. 

Nancy de Montpellier (texte paru dans Vers l’Avenir)
© Photos M. Van Leeuw

Fêtes de S. Gérard de Brogne et du Bienheureux Columba Marmion 2012
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IMPRIMÉS
Œuvres de Dom Marmion
FR - Columba Marmion, Œuvres Spirituelles, Paris, Lethielleux, 1998, 1 vol. 
(Cette édition rassemble la “trilogie”, c’est-à-dire, les trois recueils de Conférences 
spirituelles de Dom Marmion révisées par lui pour l’édition avant son décès: (Le 
Christ Vie de l’âme; Le Christ, dans ses mystères; Le Christ, idéal du moine); elle 
comporte, en outre, pour la première fois, la traduction de sa Correspondance an-
glaise - Préface de Dom Mark Tierney présentant les œuvres de Dom Marmion) 
 ……… ex. à 98,17 €
FR - Columba Marmion, Correspondances, Paris, F.-X. de Guibert, 2008

………ex. à 55 €
ENGL - Columba Marmion, Spiritual Writings, Paris, Lethielleux, 1998, 1 vol. 
(mêmes contenus que l’édition française) …… ex. à 98,17 €
Columba Marmion, Christ, The ideal of the Priest, Ignatius Press, San Francisco, 
2005, 398 p., ISBN 978-158617-014-1 (US $ 15)
Columba Marmion, Christ, the Life of the Soul, translated by Alan Bancroft, Zaccheus 
Press, Bethesda, USA, 2005, 532 pp., ISBN 0-9725981-5-4 (US $ 25)
FR - Christ, Vie de l’âme, Maredsous, 1977  ……… ex. à 14,63 €
[Les autres œuvres de Dom Columba Marmion n’ont pas été rééditées récem-
ment]

Sur Dom Marmion :
ENGL - Mark Tierney, Columba Marmion, A biography, Columba Press, 1995
 …… ex. à 11,40 €
NL - Mark Tierney, Columba Marmion, Een biografie, Godsvrienden, 5 Abdij 
Bethlehem, Bonheiden, 1999, 298 p. ; ISBN 90-71837-64-5 … ex. à 17,97 €
DT - Mark Tierney, Columba Marmion, Eine Biografie, Harrassowitz Verlag,
Wiesbaden, 2002, 382 p., ISBN 3-447-04608-2 …… ex. à 28,00 €
FR - Mark Tierney, Columba Marmion, Une Biographie, Paris, Lethielleux, 2000 
…… ex. à 18,29 €
FR - R.-F. Poswick et Chr. Sersté, Dom Columba Marmion (1858-1923),
Troisième Abbé  de Maredsous, Un guide Spirituel pour notre temps, Ed. Fidélité, 
Namur, 2000,  72 p., ISBN  2-87356-184-X …… ex. à 3,10 €
ITAL - édition italienne : Una guida spirituale per il nostro tempo
ISBN 88-87796-12-2 …… ex. à 3,10 €
FR - Prier 15 jours avec Columba Marmion, R .-F. P oswick, N ouvelle Ci té, 2004                      
…… ex. à 11,50 €
FR - Prier avec Columba Marmion, Abbaye de Maredsous, Ed. du Signe, 1999, 32 
p. ISBN 2-87718-942-2 (momentanément épuisé) …… ex. à 2,48 €
ENGL - Praying with Columba Marmion ISBN 2-87718-943-0   ex. à 2,4 €
ITAL - Pregare con Columba Marmion ISBN 2-87718-942-2
(momentanément épuisé) …… ex. à 2,48 €
ESPAGN - Rezar con Columba Marmion ISBN 2-87718-942-2 ex. à 2,48 €
NL - Bidden met Columba Marmion ISBN 2-87718-942-2 …… ex. à 2,48 €
FR - Miracle à Maredsous (bande dessinée et dossier pédagogique), Maredsous et 
Coccinelle BD, Durbuy, 2000, 32 pages ……. ex. à 6,20 €
ENGL - Miracle at Maredsous …… ex. à 6,20 €
NL      - Mirakel te  Maredsous …… ex. à 6,20 €
FR - Bienheureux Columba Marmion (image avec biographie, pensées, prières), 
Mai 2000 ; existe aussi en ENGL, IT, SP, NL, ALL (DT).
par lot de 25 :     …… ex. à 6,20 €
FR - Bienheureux Columba Marmion  (image format carte postale)
par lot de 10 :   …… ex. à 4,96 €
FR - Cassette Vidéo de la béatification à Rome le 3 septembre 2000
 …… ex. à 7,45 €

Remarques :  
 - par quantité de 10 articles ou lots minimum : - 15 %
 - par quantité de 50 articles ou lots minimum : - 25 %
 - pour des quantités supérieures : nous consulter
 FRAIS DE PORT à ajouter  (Europe  15€ - Hors-Europe : 25€)
 Chèques bancaires : ajouter 20 € de frais
 Adresse : Abbaye de Maredsous - B-5537 Denée, Belgique
 Virement bancaire - IBAN : BE 50 0000 24494318
 BIC : BPOTBEB1

Livres et objets disponiblesEncore plus sur www.marmion.be

Columba Marmion, Pourquoi nous devons 
devenir des saints, conférence aux Sœurs de 
Maredret du 9 novembre 1917

Un grand génie, le plus grand peut-être que le monde ait vu, 
un homme qui avait passé sa jeunesse dans les dérèglements, 
qui avait vidé la coupe des plaisirs et été le jouet des hérésies de 
son temps, vaincu enfin par la grâce, s’est converti et est arrivé 
à une haute sainteté. S. Augustin, car c’est de lui que je parle, 
malgré le sang africain qui bouillonnait dans ses veines, malgré 
ses passions orageuses et de longues habitudes de vice, malgré 
des difficultés de toutes sortes, s’est donné entièrement à Dieu 

Blessed Columba Marmion’s Roman Years
Prolusion on the occasion of the inauguration

of the monument to Blessed Columba Marmion
Church of Sant’Agata dei Goti, Rome

25 October 2012
Joseph Marmion was born in Dublin on Holy Thursday, 1 April 
1858, the seventh of nine children. In 1874 he entered Holy Cross 
College, Clonliffe, the major seminary of the Archdiocese of Du-
blin. Interestingly, the interior of the seminary chapel in Clonliffe 
is modelled on that of the church of Sant’Agata dei Goti, in which 
we now find ourselves. This church was built in the fifth century 
by the Arian general Ricimer, and was consecrated to Catholic use 
by the Benedictine Pope St Gregory the Great in 593. From 1836 
to 1926, Sant’Agata functioned as the chapel of the Irish College. 

Gli anni romani del Beato Columba Marmion
Prolusione in occasione dell’inaugurazione 

del monumento al Beato Columba Marmion 
Chiesa di Sant’Agata dei Goti, Roma

25 ottobre 2012
Joseph Marmion nacque a Dublino il giovedì santo, 1° aprile 

1858, settimo di nove figli. Nel 1874 entrò nel Collegio della 
Santa Croce a Clonliffe, il seminario maggiore dell’Arcidiocesi 
di Dublino. È interessante notare che l’interno della cappella 
del Seminario di Clonliffe sia modellata su quella della chiesa di 
Sant’Agata dei Goti, nella quale ora ci troviamo, che fu costruita 
nel secolo V dal generale ariano Ricimero e consacrata al culto 
cattolico dal Papa benedettino San Gregorio Magno nel 593. Dal 
1836 al 1926 Sant’Agata funse da cappella del Collegio Irlandese. 

Homily given at the Tomb of Blessed Columba 
Marmion by Fr. Jim Caffrey

I have had a constant sense for many years of Columba Mar-
mion looking after me and of following him around to some of 
the important places of his life.
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